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Chroniques ornithos 
Été 2016

SGIB : 
La réserve de Nysdam 

Protection : 
Plan “oiseaux” à Orp-Jauche

Promenons-nous ... : 
près de Nivelles

Photo  : Alouette des champs - Orp-le-Grand - Victor Claes

Orp-Jauche s’engage
 pour les oiseaux  
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Edito  

Probablement en avez-vous entendu parler 
récemment  ? Je veux parler du contournement de 
Jodoigne. Il n’est pas question ici de remettre en 
question le constat de la surcharge de véhicules 
dans le centre-ville de Jodoigne, c’est un fait. Un 
contournement y apporterait certainement une partie 
de solution. Toutefois, le tracé n’est pas le plus 
efficace, et une zone naturelle de très grand intérêt 
biologique sera détruite par ce premier tronçon de 
route : le Marais du Faubourg Saint-Médard. Une 
deuxième zone, le Marais du Pré Saint-Jean, serait 
menacée dans une phase ultérieure.

Oublions un instant ces mauvaises nouvelles pour la 
nature. Prenons le temps de l’observer, pour mieux 
la protéger ensuite. Depuis quelques semaines 
déjà, lors de balades ou simplement dans notre 
jardin, les premiers oisillons sortent des nids. Les 
uns sont encore nourris par leurs parents, les autres 
commencent à se débrouiller seuls pour trouver leur 
nourriture. Quel bonheur, tout simple, de pouvoir 
observer ces comportements ! 

Dans ce numéro, vous retrouverez quelques-unes 
de vos rubriques préférées. Vous ferez connaissance 
avec Pierre Peignois grâce à son « Arrêt sur 
image ».

Si vous ne la connaissez pas encore, vous découvrirez 
une de nos magnifiques réserves naturelles, la 
réserve de Nysdam à La Hulpe. Je vous invite à 
profiter de l’une ou l’autre visite guidée ou gestion 
pour la parcourir.

Encore une invitation à la balade, dans la rubrique 
« Promenons-nous … ». Cette fois-ci, c’est dans les 
environs de Nivelles que nous vous proposons de 
vous rendre. 

En début d’édito, je vous parlais de nature malmenée. 
Heureusement, tout n’est pas noir. Vous découvrirez 
ce que la commune d’Orp-Jauche met en place pour 
les oiseaux. Bravo pour cette belle initiative ! Peut-
être  pouvons-nous espérer que cela serve d’exemple 
à d’autres !

Comme d’habitude, vous découvrirez bien des 
choses dans la rubrique « Le saviez-vous ? », vous 
lirez l’actualité des oiseaux dans nos chroniques, 
vous consulterez l’agenda et vous n’oublierez pas de 
jeter un coup d’œil dans le « Coin des enquêteurs ». 
Sortez de chez vous, observez la nature, participez 
à nos enquêtes : vous y prendrez certainement 
beaucoup de plaisir ! 

Bonne lecture !

Claire Fery
Membre du Comité de rédaction

Vous avez raté un numéro du Bruant 
Wallon ?

Rien n’est perdu ! 
Ils sont toujours disponibles gratuitement sur le site 
web de la Régionale Natagora BW : 
cliquez sur l’image ci-dessous.
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Chroniques ornithos 
Printemps 2016

Cela s’est passé ... : 
- Nichée de Petits Gravelots
- Plongeon arctique à Genval

Oiseaux de chez nous : 
Charadriidés

Photo  : Bruno Marchal - Mont-Saint-Guibert

Petit Gravelot  
deviendra grand...  

http://www.natagora.be/brabantwallon/index.php?id=1417
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Le saviez-vous ? 
T. Maniquet

Houp, houp, houp, voilà un chant bien connu lorsque 
l’on va passer quelques jours dans le sud de la France 
ou en Espagne.

Pourquoi alors parler de la Huppe fasciée - puisque 
c’est bien d’elle qu’il s’agit - dans cette rubrique 
habituellement consacrée aux oiseaux fréquentant nos 
contrées.

C’est que les 2 et 3 mai derniers, la commune de 
Nethen a reçu la visite de cette belle …. salope.

Mon Dieu, vous entends-je vous écrier. Mais quel 
langage dans une revue aussi sérieuse. N’y a-t-il donc 
pas un comité de relecture vigilant pour empêcher un 
rédacteur de tenir des propos aussi vulgaires ?

Un mot d’explication s’impose. En réalité, contrairement  
à la plupart des oiseaux qui ont à cœur de garder leur 
nid aussi propre que possible, la huppe qui niche, 
comme vous le savez sans doute, dans le creux d’un 
arbre ou d’un rocher, tapisse d’abord son nid de 
fiente et de fumier. Puis, quand les jeunes sont nés, 
elle laisse s’accumuler les fientes de ses petits et les 
siennes, ainsi que les débris d’insectes qu’elle leur 
apporte. Vous imaginez qu’au bout de quelques jours, 
la cavité devient un lieu absolument infect, à l’odeur 
repoussante, à l’origine du nom puput donné à notre 
oiseau.

C’est  en évoquant la sale huppe que le terme « salope » 
a été inventé, pour désigner à l’époque tant une femme 
qu’un homme négligé. Par la suite, le terme se féminisa 
et la sale puput devint une injure adressée aux femmes 
aux mœurs légères.

Mais pourquoi donc la huppe est-elle aussi peu 
soigneuse ?

Diverses explications circulent.

La faute tout d’abord en incomberait à la paresse de 
la huppe. A l’origine, Dieu avait en effet convoqué 
tous les oiseaux pour convenir des matériaux qu’ils 
utiliseraient pour construire leur nid. Le partage ayant 
été fait quand arriva enfin la huppe, Dieu lui indiqua 
qu’elle ferait son nid avec ce qu’elle pourrait trouver. Et 
elle ne trouva que les ordures dont les autres oiseaux 
ne voulaient pas. Elle se résigna donc.
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Chroniques ornithologiques du 
Brabant wallon 

été 2016 : juin à août
Rédacteurs : P. Cornet-Poussart, J. Dandois, B. Danhaive, F. 
Donckels, C. Fery, C. Huyghebaert, T. Maniquet, H. Paques, V. 
Rasson, Ph. Selke, D. Sevrin, J. Taymans; avec le concours de L. 
Leclercq, F. Dermien et V. Bulteau pour les données de baguage.

Dans la ligne de la fin du printemps, l’été 2016 commence 
de façon catastrophique avec fortes précipitations, orages, 
inondations et un soleil peu présent. Petit à petit, le soleil a 
été plus généreux, les précipitations plus rares et la chaleur 
s’est progressivement imposée. Ainsi, on retiendra quelques 
jours caniculaires vers le 20 juillet, mais surtout la vague de 
chaleur de la dernière décade du mois d’août, du 23 au 27 
août, période durant laquelle des records de températures 
ont été battus.

Les fortes pluies de début juin ont eu des conséquences 
négatives sur la nidification de certaines espèces, notamment 
le Grèbe à cou noir aux décanteurs de Genappe. Par contre, 
ces pluies ont favorisé l’alimentation de mares temporaires 
telles que celle de Chaumont-Gistoux qui a vu passer un 
certain nombre de limicoles rares pour notre région.
S’agissant des limicoles, alors que l’été 2015 avait été très 
pauvre en quantité et en qualité, l’été 2016 fut un bien meilleur 
cru sur les deux plans. 17 espèces au total, dont 3 espèces 
de bécasseaux (à nouveau 2 cocorlis) et un impressionnant 
groupe de 52 Chevaliers aboyeurs. Il est toutefois impossible 
d’en tirer des conclusions vu le faible nombre d’observations 
et la variabilité du suivi d’une année à l’autre.

Pour les mêmes raisons, il est tout aussi difficile de tirer 
des conclusions quant à la nidification des espèces. Notons 
cependant du côté des sylviidés la moins bonne année des 
3 dernières pour la Locustelle tachetée, pas de canton de 
Phragmite des joncs et pour l’Hypolaïs  ictérine, une moins 
bonne année avec de l’ordre de 25 cantons.
Pour les bonnes nouvelles, notons des nidifications réussies 
de Petits Gravelots dans 2 de nos sablières et celle, très 
probable, du Rossignol philomèle aux décanteurs de 
Genappe.

Du côté des espèces rares, comme bien souvent les 
décanteurs de Genappe nous en apportent avec un Bihoreau 
gris et un Ibis falcinelle. 
Les migrations pré et postnuptiale voient passer des Cigognes 
noires et blanches, des Balbuzards pêcheurs, des Marouettes 
ponctuées, les limicoles dont nous avons déjà parlé, 2 
Sternes pierregarins, 2 Pipits rousselines, 1 Bergeronnette 
nordique, 1 Rousserolle turdoïde, quelques 
Pies-grièches écorcheurs.

D’autres sources nous indiquent par contre qu’à 
l’origine, l’oiseau accumulait dans son nid or et pierres 
précieuses qu’il trouvait grâce à sa vue perçante et 
dont il s’emparait au moyen de son long bec. Ne dit-
on pas d’ailleurs que porter sur soi l’œil droit d’une 
huppe permet, à coup sûr, de trouver un trésor. Mais 
quel rapport alors avec ce lieu pestilentiel dont je vous 
parle ? C’est que lassée de devoir défendre ses  trésors, 
et souhaitant couver dans la tranquillité, elle décida de 
remplacer ceux-ci par de … la merde. Quel sacrifice !

Ce sale oiseau a pourtant une importance royale. C’est 
en effet par le truchement d’une huppe qu’autrefois, 
le Roi Salomon et la Reine de Saba échangèrent leurs 
missives amoureuses. Cet oiseau avait par ailleurs la 
réputation de pouvoir trouver un point d’eau dans le 
désert.

Les croyances autour de la huppe ne s’arrêtent pas 
là et on peut dire qu’il y en a pour tous les goûts. 
Jugez plutôt les exemples que nous rapporte Bernard 
Bertrand dans son bestiaire sauvage.

En portant sur soi des yeux de huppe, de préférence •	
dans le nombril selon certaines légendes, on se 
réconcilie avec son pire ennemi.

Si l’on met sa tête dans sa bourse, on sera protégé •	
d’un commerçant malhonnête !

Vous voulez devenir invisible ? Associez le sang •	
d’une huppe avec la perruque faite des cheveux 
d’un pendu, le résultat est garanti !?

Un mal de tête ? Une peau de huppe en cataplasme •	
et c’est réglé. Le remède n’est cependant pas 
remboursé par la mutuelle !

Un dernier conseil pour terminer : si vous êtes une •	
femme et que vous entendez une huppe chanter 
alors que vous êtes encore à jeun, méfiance : vous 
allez bien involontairement  vous faire des croche-
pieds.

A bon entendeur …

Sources

https://gavroche60.co•	 m - La légende de la huppe
vivrevouivre.over-blog.com•	
B. Bertrand, Le bestiaire sauvage, Ed. Plume de •	
carotte, Toulouse, 2006

https://gavroche60.com
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En tout, 164 espèces ont été contactées durant la période, 
dont 9 espèces non indigènes. Nous n’avons repris que 
celles pour lesquelles des données pertinentes existaient 
par rapport à la nidification, au passage postnuptial ou aux 
activités principales de l’espèce en été.

Observations détaillées
 

Bernache du Canada (Branta canadensis) : des pulli et 
des juvéniles sont encore observés pendant le mois de 
juin sur 4 sites (étang de Pécrot, sablière de Gentissart, 
Ittre et Braine-l’Alleud). Notons 4 groupes de plus de 
100 ex. à partir de début juillet : 104 ex. à Ittre, 126 
ex. aux étangs de Bierges, 145 ex. à Hamme-Mille et 
180 ex. à Pécrot.

Bernache nonnette (Branta leucopsis) : 2 adultes et 1 
jeune sont observés à Pécrot le 03 et le 18 juin ainsi 
qu’un groupe de 17 ex. le 13/08. Notons encore 4 ex. 
le 02/07 à l’étang des Hayettes à Nil-Saint-Vincent et 1 
ex. en vol le 23/08 à Waterloo.

Tadorne de Belon (Tadorna tadorna) : étonnamment, une 
seule mention de l’espèce pour la période, une femelle 
à Waterloo le 24/08.

Ouette d’Egypte (Alopochen aegyptiacus) : on notera 
encore un maximum de 6 jeunes aux décanteurs de 
Genappe et 5 jeunes à Braine-l’Alleud et aux étangs de 
la Thyle à Villers-la-Ville.

Canard chipeau (Anas strepera) : espèce présente 
seulement sur 3 sites : l’étang Paradis à Gastuche avec 
un max. de 20 ex. le 17/08, Waterloo avec 1 femelle 
le 24/08 et aux décanteurs de Genappe avec au moins 
une quinzaine de couples mais seulement 1 ou peut-
être 2 nichées (pour 4 en 2015 qui fut une année 
exceptionnelle).

Photo : Philippe Selke

Canard souchet (Anas clypeata) : seulement une petite 
dizaine d’observations sur 3 sites, avec un max. de 
5 ex. aux décanteurs de Genappe où un couple est 
présent mais aucun jeune n’a été observé.

Sarcelle d’hiver (Anas crecca) : espèce encore présente 
sur 3 sites. Aux décanteurs de Genappe, de 2 à 8 
oiseaux sont observés pendant la période de nidification 
mais pas de reproduction constatée. A Spèche (Nil-
Saint-Vincent) et à l’étang Paradis (Gastuche), il s’agit 
de 1 à 2 ex. en dernière décade d’août. Notons que 
les nombres sont encore plus bas que les années 
précédentes. 

Sarcelle d’été (Anas querquedula) : après une présence 
2 jours au printemps, 1 ex. est à nouveau présent aux 
décanteurs de Genappe le 22/08.

Canard mandarin (Aix galericulata) : après la nichée du 
domaine Solvay à La Hulpe, encore 6 jeunes à Lasne-
Chapelle-Saint-Lambert. Et 1 femelle en juin au lac de 
Louvain-la-Neuve.

Canard à crinière (Chenonetta jubata) : 1 ex. aux étangs 
de Bierges
 
Fuligule milouin (Aythya ferina) : présent sur 6 sites 
dont seulement 3 accueillent des nichées, 8 jeunes 
aux étangs d’Aywiers à Maransart, 3 jeunes à Lasne-
Chapelle-Saint-Lambert et 2 nichées de 7 et 3 jeunes 
à Braine-l’Alleud. Notons que malgré la présence d’au 
moins une douzaine de couples, il n’y a eu aucun 
jeune cette année aux décanteurs de Genappe (contre 
25 jeunes en 2014).

Photo : Philippe Selke

Fuligule nyroca* (Aythya nyroca) : un mâle adulte nuptial 
est présent aux décanteurs de Genappe du 03 au 19 
juin. Il est régulièrement accompagné d’une femelle 
de Fuligule milouin qu’il protège des assiduités des 
mâles milouins. Il se pourrait donc qu’ils aient formé 
un couple. *(espèce à homologuer dans toute la 
Belgique)
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Fuligule morillon (Aythya fuligula) : présent sur 14 sites 
mais des jeunes ne sont signalés que sur 3 sites 
(contre 5 en 2015), avec 2 jeunes aux étangs de 
Bierges (Wavre), 1 à Braine-l’Alleud et 2 nichées de 
3 jeunes chacune aux décanteurs de Genappe (pour 
une quinzaine de couples).

Perdrix grise (Perdix perdix) : présence signalée sur 9 
sites. 5 jeunes sont observés le 19/06 à Beauvechain.
  
Grèbe castagneux (Tachybaptus rufficolis) : signalé sur 
14 sites. Une première nichée est rapportée le 10/06 
aux décanteurs de Genappe. Suivent ensuite 14 autres 
nichées sur ce site avec un total de 40 pulli. Des jeunes 
sont également signalés à Gentissart (5 ex.), Lasne (1 
ex.), Waterloo (3 ex.) et Ittre (2 ex.).

Grèbe huppé (Podiceps cristatus) : au total, 18 jeunes 
signalés pour 6 sites avec des nicheurs. Aux décanteurs 
de Genappe, un couple couve pour la première fois 
mais le nid est abandonné suite aux pluies torrentielles 
du 07/06.

Grèbe à cou noir (Podiceps nigricolis) : durant cette 
période, l’espèce n’est mentionnée qu’aux décanteurs 
de Genappe où le bilan de cette 5è année de nidification 
est très mitigé avec seulement 5 nichées et 2 jeunes 
à l’envol (sur les 11 pulli mentionnés), contre 20 pulli 
l’année précédente, et ce malgré la présence d’un 
minimum d’une douzaine de couples. Probablement 
ici aussi la conséquence des fortes pluies de début 
juin. 

Photo : Philippe Selke

Bihoreau gris (Nycticorax nycticorax) : 1 ex. est signalé 
du 14 au 28/08 aux décanteurs de Genappe.

Aigrette garzette* (Egretta garzetta) : 1 ex. est observé 
le 06/08 aux décanteurs de Genappe. *(espèce à 
homologuer en dehors de la Région Flamande)

Grande Aigrette (Casmerodius albus) : jusqu’à 9 ex. de 
cette espèce, surtout présente en hiver, sont signalés : 
uniquement sur l’étang de Gastuche (Wavre) du 06 au 
27/08.

Photo : Bernard Danhaive - Genval

Héron cendré (Ardea cinerea) : des jeunes (de 1 à 3 ex.) 
sont signalés sur 4 sites.  Notons les 8 ex. observés le 
10/06 à la sablière de Gentissart et le maximum de 15 
ex. aux décanteurs de Genappe début août.

Cigogne noire (Ciconia nigra) : 1 ex. est observé en vol à 
Court-Saint-Etienne le 15/07 et en halte à Tourinnes-
la-Grosse le 25/07. Un groupe de 7 ex. est vu en vol 
vers le sud à Marilles le 06/08. 

Cigogne blanche (Ciconia ciconia) : encore 3 observations 
d’individus en vol vers le Nord début juin. Il faut ensuite 
attendre le 11/07 pour observer 2 ex. en vol et le 31/07 
1 ex. en halte. La migration démarre réellement le 17/08 
avec 20 ex. en vol à Mont-St-Guibert, des groupes 
de moindre importance s’échelonneront jusque mi-
septembre. On notera toutefois un groupe de 40 ex. le 
25/08 à Nivelles et de 60 ex. le 27/08 à Orp-le-Grand. 

Ibis sacré (Threskiornis aethiopicus) : 1 ex. en halte est 
observé 28/08 à Marilles.

Ibis falcinelle* (Plegadis falcinellus) : 1 ex. en halte est 
présent du 23 au 31/08 aux décanteurs de Genappe. 
*(espèce à homologuer dans toute la Belgique)

Bondrée apivore (Pernis apivorus) : l’espèce est 
renseignée comme nicheuse probable aux décanteurs 
de Genappe et à Ittre, Par ailleurs, un transport de 
nourriture est observé à Tourinnes-la-Grosse le 04/08. 
Les premiers migrateurs sont notés le 15/08.
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Milan royal (Milvus milvus) : trois observations en juin : 
à Chaumont-Gistoux le 03, Nodebais le 07 et Rosières 
le 28. Le passage d’automne débute dès le 10/08, avec 
notamment une observation de trois oiseaux le 14/08 à 
Court-Saint-Etienne.

Milan noir (Milvus migrans) : deux individus sont notés 
en juin, le 03 à Dion-le-Val et le 16 à Villeroux. Un 
premier migrateur d’automne est signalé le 21/08.

Busard des roseaux (Circus aeruginosus) : si un couple 
est noté dans un habitat favorable à Neerheylissem en 
juin, aucune preuve de nidification n’est cependant 
rapportée. Les observations retrouvent un rythme 
régulier par rapport aux maigres données de l’été 2015. 
L’espèce est notée en migration dès le premier suivi du 
15/08 à Marilles.
 
Busard Saint-Martin (Circus cyaneus) : après deux 
données estivales (le 05/06 à Malèves-Sainte-Marie-
Wastines et le 08/07 à Enines), l’espèce réapparaît à 
partir du 06 août.

Photo : Sacha d’Hoop

Busard cendré (Circus pygargus) : à nouveau aucune 
nidification dans nos plaines agricoles. Quelques 
exemplaires « traînent » néanmoins dans la région en 
juin/juillet : à Perwez le 04/06, Tourinnes-la-Grosse les 
06 et 17/06 et le 03/07, et dans la région de Thines-
Loupoigne-Houtain-le-Val le 14/06. Deux données en 
août : le 18 à Nodebais et le 24 à Ramillies-Offus.

Autour des palombes (Accipiter gentilis) : tout comme en 
été 2015, peu de données. En juin, à Saint-Remy-Geest 
(le 16)  et Nethen (le 19), en juillet à Hévillers (le 30) 
et en août à Virginal-Samme (le 14) et Bomal (le 20).

Balbuzard pêcheur (Pandion haliaetus) : une observation 
tardive le 09/06 à Genval. Un premier migrateur 
postnuptial est noté le 21/08 à Genval. Trois autres 
observations sont encore faites durant ce mois, le 21 à 
Bousval et Nethen, le 27 à Libersart (Nil-Saint-Vincent-
Saint-Martin) et le 30 à Baisy-Thy.

Faucon crécerelle (Falco tinnunculus) : la nidification est 
rapportée à Glimes, Ottignies, Ophain-Bois-Seigneur-
Isaac, Ramillies-Offus et Villers-la-Ville.

Photo : Patricia Cornet - Chastre

Faucon émerillon (Falco columbarius) : une donnée hâtive 
le 16/08 à Virginal-Samme.

Faucon hobereau (Falco subbuteo) : la nidification est 
rapportée à Hamme-Mille et à Bierges. Un premier 
migrateur postnuptial est noté le 28/08.

Faucon pèlerin (Falco peregrinus) : une dernière 
observation sur le site de nidification de Dongelberg 
est faite le 07/06. Quelques observations éparses sont 
encore faites : le 07/06 à Genval, le 19/06 à Perwez, 
le 07/07 à Thorembais-les-Béguines (deux individus 
probablement immatures), le 04/08 à Tourinnes-
la-Grosse, le 13/08 à Céroux-Mousty et le 16/08 à 
Baulers.



Le Bruant Wallon - no 35 - juin 2017

8

Râle d’eau (Rallus aquaticus) : l’espèce est entendue 
sur 8 sites. Les mouvements post-nidification sont 
enregistrés à la station de baguage de Nodebais dès 
le 17/08 avec 2 individus, 1 le 18/08, 2 le 24/08, 2 le 
26/08, 1 le 29/08, 2 le 30/08 et 1 le 31/08. ©IRSNB

Photo : jeune oiseau - Vincent Rasson

Marouette ponctuée (Porzana porzana) : 1 ex. est bagué 
aux décanteurs de Genappe le 31/07. D’autre part, 1 
ex. est présent le 22/08 et 1 ex. le 29/08 à la station 
de baguage de Nodebais. ©IRSNB

Gallinule poule-d’eau (Gallinula chloropus) : des jeunes 
sont signalés à Bornival, Wavre, Ottignies, Rixensart, 
Braine-l’Alleud, Nivelles, Waterloo et aux décanteurs 
de Genappe. A la station de baguage de Nodebais, les 
mouvements post-nidification ont commencé début 
août pour s’intensifier durant la seconde quinzaine 
©IRSNB : 

04/08 13/08 18/08 19/08 23/08 24/08 25/08 26/08 27/08

1 1 2 1 2 1 2 1 1

Huîtrier pie (Haematopus ostralegus) : un couple avec 2 
jeunes jusqu’à la mi-juillet sur le site de nidification 
habituel à Nivelles.

Vanneau huppé (Vanellus vanellus) : plusieurs observations 
de nicheurs probables mais une seule avec mention 
d’un pullus le 15/06 à Lillois-Witterzée. Des groupes 
de 40 à 120 ex. sont notés dès fin juin.

Pluvier doré (Pluvialis apricaria) : 2 migrateurs le 19/08 
à Corroy-le-Grand puis 4 ex. en halte avec les Pluviers 
guignards à Marbais le 23/08. Et enfin 4 ex. en vol à 
Nivelles le 27/08.

Petit Gravelot (Charadrius dubius) : parades et 
accouplements sont observés début juin à Limal mais 
aucun nid n’est trouvé. Nidification réussie à la sablière 
de Chaumont-Gistoux avec 3 jeunes se nourrissant sous 
la vigilance d’un adulte le 10/08. Dans la sablière de 
Mont-Saint-Guibert, un couple a élevé 3 jeunes avec 
succès et un deuxième couple nicheur est évoqué sans 
certitude. 

Pluvier guignard* (Charadrius morinellus) : jusqu’à 13 ex. 
en halte à Marbais du 21 au 23/08. Seulement 2 autres 
observations en dehors de ce site, dont un groupe de 9 
ex. en vol le 27/08 à Baisy-Thy. *(espèce à homologuer 
en dehors de la Région Flamande)

Bécassine des marais (Gallinago gallinago) : alors que 
seulement 2 migrateurs postnuptiaux avaient été 
observés à la même période en 2015, ce sont près de 
40 ex. qui ont été observés à l’été 2016 entre le 31/07 
et le 31/08, sur 7 sites différents. Le plus beau groupe 
l’a été le 25/08 à Waterloo, avec 12 ex.

Photo : Thierry Maniquet

Courlis corlieu (Numenius phaeopus) : 2 observations d’1 
ex. en vol les 7 et 13/08, respectivement à Wauthier-
Braine et Waterloo.

Courlis cendré (Numenius arquata) : 1 ex. en vol le 26/08 
à Chaumont-Gistoux.

Chevalier gambette (Tringa totanus ) : 2 observations d’1 
ex. en vol les 22 et 23/08, respectivement à Linsmeau 
et à Lasne.

Pour enrichir les prochaines chroniques, 
n’hésitez pas à communiquer vos 
observations en les encodant sur le site  
http://www.observations.be. 
Merci pour votre collaboration !

http://www.observations.be


Le Bruant Wallon - no 35 - juin 2017

9

Chevalier aboyeur (Tringa nebularia) : un groupe de pas 
moins de 52 migrateurs en halte est observé le 02/08 
sur une mare temporaire à Ramillies-Offus. Les 2 jours 
suivants, la moitié est encore présente. Ailleurs, 7 
sites différents voient passer 1 à 2 ex. entre le 12 et le 
31/08.

Photo : Victor Claes - Chaumont-Gistoux

Chevalier sylvain (Tringa glareola) : 1 ex. observé les 21 
et 25/08 à Chaumont-Gistoux. 

Chevalier culblanc (Tringa ochropus) : situation identique 
à l’an passé avec de nombreuses observations de 
migrateurs isolés tout au long de la période, sur une 
douzaine de sites. Les décanteurs de Genappe sont le 
site qui compte le plus d’individus en même temps (4 
ex.).

Chevalier guignette (Actitis hypoleucos) : l’espèce est 
observée en migration postnuptiale à partir de fin juin, 
et ce sur une dizaine de sites. Ce sont les décanteurs 
de Genappe qui accueillent le plus grand nombre (9 
ex. le 27/08).

Bécasseau minute (Calidris minuta) : 1 juvénile de cette 
espèce accompagne 2 Bécasseaux cocorlis le 25/08 à 
Chaumont-Gistoux. 

Bécasseau cocorli (Calidris ferruginea) : comme l’an 
passé, une observation de 2 juvéniles en migration de 
ce bécasseau très rare dans notre région, mais cette 
fois le 25/08 à Chaumont-Gistoux.

Bécasseau variable (Calidris alpina) : 1 ex. observé le 
28/08 à Linsmeau.

Combattant varié (Philomachus pugnax) : 1 ex. observé le 
26/08 à Chaumont-Gistoux.

Mouette rieuse (Larus ridibundus) : la courbe positive se 
poursuit dans la colonie des décanteurs de Genappe. 
Après l’abandon de la colonie en 2014, les 11 jeunes 
en 2015, ce sont au moins 27 juvéniles qui sont sortis 
des nids en été 2016.

Photo : adulte avec jeune - Philippe Selke

Sterne pierregarin (Sterna hirundo) : une observation 
exceptionnelle en Brabant wallon, de 2 ex. le 17/06 
au sein du domaine provincial d’Hélécine. C’est un 
visiteur régulier au printemps et en été mais plutôt en 
Flandre, principalement à la côte.

Photo : Hervé Paques

Tourterelle turque (Streptopelia decaocto) : un couple 
couve le 12/06 à Huppaye. Sortie du nid d’une 3è 
nichée le 10/06 et d’une 4 è nichée le 01/08 à Lillois- 
Witterzée. 

Tourterelle des bois (Streptopelia turtur) : quelques 
chanteurs sont régulièrement observés dans l’est de 
la province (Nodebais, Beauvechain et Tourinnes-
la-Grosse) du 19/04 au 26/07. La nidification y est 
probable. Egalement observé sur 5 autres sites. 
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Perruche à collier (Psittacula krameri) : 30 ex. le 22/06 
à Waterloo, 22 ex. le 03/07 à Court-Saint-Etienne, 30 
ex. le 31/07 à Rixensart, 40 ex. le 12/08 à Tubize et 25 
ex. le 12/08 à Court-Saint-Etienne. Cette présence en 
nombre au centre et à l’ouest de la province pourrait 
témoigner de l’existence de pré-dortoirs.

Photo : Bruno Marchal - Genval

Coucou gris (Cuculus canorus) : quelques chanteurs 
jusqu’au 24/06. Ensuite observation de migrateurs à 
partir du 06/08, dont 2 juvéniles.

Effraie des clochers (Tyto alba) : un couple et deux 
jeunes bagués observés le 01/07 à Cortil-Noirmont.

Grand-duc d’Europe (Bubo bubo) : observation d’1 ex. en 
vol le 08/08 à Court-Saint-Etienne et observation d’un 
jeune oiseau né sur le site de l’Abbaye de Villers-la-
Ville (voir article dans le Bruant Wallon n°33). 

Hibou moyen-duc (Asio otus) : 1 juvénile est observé le 
05/06 à Zétrud-Lumay.

Chouette hulotte (Strix aluco) : des jeunes sont observés 
à Archennes et à Tourinnes-la-Grosse.

Martinet noir (Apus apus) : peu de rassemblements 
importants avec des maxima de 76 ex. le 07/06 à 
Louvain-la-Neuve et 80 ex. le 20/07 à Nivelles. Des 
nicheurs sont notés à Court-Saint-Etienne, Jodoigne 
et Tourinnes-la-Grosse. Le dernier migrateur de la 
période est observé le 28/08 lors d’un suivi migratoire 
à Marilles. 

Martin-pêcheur d’Europe (Alcedo atthis) : une seule 
mention d’un nid dans la berge de la Lasne à Rixensart. 
Le printemps pluvieux a eu des conséquences sur 
la nidification et s’est fait ressentir à la station de 
baguage de Nodebais avec seulement 3 jeunes oiseaux 
de l’année bagués à Nodebais : 1 ex. le 07/08, 1 ex. le 
14/08 et 1 ex. le 15/08. ©IRSNB

Photo : Catherine Daout

Guêpier d’Europe* (Merops apiaster) : une seule mention 
de minimum 2 ex. passant en vol et criant le 01/06 à 
Ramillies-Offus. *(espèce à homologuer dans toute la 
Belgique)

Torcol fourmilier (Jynx torquilla) : le premier individu est 
bagué le 18/08 à Nodebais, suivi de 2 ex. le 26/08, 1 
ex. le 27/08 et 1 ex. le 30/08. ©IRSNB

Pic mar (Dendrocopos medius) : 2 nids repérés dans le 
Bois de Lauzelle le 05/06.

Alouette des champs (Alauda arvensis) : nombreuses 
observations, généralement de chanteurs, avec des 
nombres généralement inférieurs à 5 ex. Des indices 
de nidification sont mentionnés pour 5 sites : Huppaye, 
Mont-Saint-André, Nodebais, Saint-Remy-Geest et 
Rebecq.

Hirondelle de rivage (Riparia riparia) : 3 colonies sont 
répertoriées cet été dans la province : à la sablière de 
Mont-Saint-Guibert (la plus importante), à Chaumont-
Gistoux et à Gentissart (Villers-la-Ville). A Mont-Saint-
Guibert, lors d’un comptage le 03/07 (date relativement 
tardive) il y avait 100 terriers occupés sur un total de 
214 galeries notées ce jour. Il faut encore noter la 
présence d’une nouvelle colonie dans l’extension de 
la zone d’excavation où 15 galeries sont occupées (sur 
une 40ne au total) le 11/06. A Chaumont-Gistoux, lors 
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du dénombrement de la colonie le 17/06, 1 galerie 
est occupée dans l’ancien secteur sud-ouest. Bonne 
nouvelle, une nouvelle colonie vient de s’installer sur 
la falaise sud-est : les hirondelles creusent encore 
activement. Il s’agit probablement d’une partie des 
individus qui ont échoué à nicher sur le site voisin 
remblayé et visité par un renard. 13 galeries sont 
occupées sur un total de 25 galeries. Creusement encore 
en cours : la colonie pourrait bien être finalement plus 
importante. Plusieurs nids y sont encore occupés le 
10/08. Et enfin, dénombrement le 10/06 à Gentissart : 
les nids ne sont pas visibles car la falaise est cachée 
par la végétation. Il semble qu’il y ait au moins 2 nids 
occupés. D’autre part, la migration postnuptiale se 
poursuit jusque début septembre. 

Hirondelle rustique (Hirundo rustica) : nombreuses 
observations mais peu d’information sur la nidification. 
1 nid en construction est noté à Tourinnes-la-Grosse le 
06/06 et 13 nicheurs le 16/06 à Rebecq. Des nombres 
de plus de 30 ex. sont notés à partir du 30/07 avec 
des maxima de 150 ex. le 15/08 aux décanteurs de 
Genappe, 120 ex. le 26/08 à Sauvenière et le 31/08 à 
Tourinnes-la-Grosse. La migration postnuptiale débute 
la 2è décade d’août et se poursuivra en septembre.

Photo : jeune oiseau - Didier Kint

Hirondelle de fenêtre (Delichon urbicum) : quelques 
colonies souvent peu importantes sont notées à 
Louvain-la-Neuve, La Hulpe, Sart-Dames-Avelines et 
Ottignies. Notons cependant 39 nids occupés le 08/07 
sur le château d’eau de Sart-Dames-Avelines et 30 nids 
occupés le 06/06 à la colonie de la gare d’Ottignies. La 
migration postnuptiale démarre en début de 3è décade 
d’août et se poursuit en septembre. 

Pipit rousseline (Anthus campestris) : une seule 
observation durant la période pour ce migrateur rare 
chez nous, 2 oiseaux le 24/08 à Ramillies-Offus. 4 ex. 
seront encore observés en septembre.

Pipit farlouse (Anthus pratensis) : une seule observation 
d’un ex. en vol N-E à Beauvechain le 09/06.

Pipit des arbres (Anthus trivialis) : le 15/08, les 2 premiers 
migrateurs sont signalés au poste de suivi de Marilles. 
Le passage se poursuit ensuite avec des observations de 
maximum 4 ex. à Corbais, Marilles, Baulers, Waterloo 
et Corroy-le-Grand. A partir du 16/08 et jusqu’à la fin 
du mois de 1 à 4 ex. sont bagués quotidiennement à la 
station de baguage de Nodebais. ©IRSNB

Bergeronnette grise (Motacilla alba) : après un premier 
transport de nourriture le 07/05, quelques jeunes sont 
mentionnés dès le 17/06 et jusqu’au 09/08 à Baisy-
Thy, Nivelles, Tourinnes-Saint-Lambert et Ramillies-
Offus. Un ex. leucique est observé le 25/07 à Néthen. 
Un premier regroupement postnuptial est noté le 10/08 
à Beauvechain, et un premier migrateur est signalé le 
15/08 lors d’une séance de suivi migratoire à Marilles.

Bergeronnette printanière (Motacilla flava) : seulement 
quelques observations concernant la nidification avec la 
construction d’un nid le 04/05 à Perwez et 2 transports 
de nourriture les 24/05 et 04/06, respectivement à 
Jandrain-Jandrenouille et à Perwez. Quelques jeunes 
sont observés entre le 06/06 à Ottignies et le 21/08 à 
Ramillies-Offus. Notons 8 ex. en dispersion dans un 
champ de moutarde (MAE) le 07/07 à Geest-Gérompont-
Petit-Rosière. Les 2 premiers migrateurs sont signalés 
le 07/08 à Spèche (Nil-Saint-Vincent-Saint-Martin). Le 
passage s’intensifie ensuite durant la 3è décade d’août 
avec un maximum de 48 ex. observés lors d’une séance 
de suivi migratoire à Marilles le 28/08. 

Photo :  Pierre Peignois
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Bergeronnette nordique (Motacilla flava thunbergi) : 1 
ex. est observé, s’alimentant, le 27/08 à Chaumont-
Gistoux.

Bergeronnette des ruisseaux (Motacilla cinerea) : après 
la première observation de jeunes mi-mai, un juvénile 
est vu à Thorembais-les-Béguines le 10/06. Ensuite, 
d’autres jeunes oiseaux sont signalés, notamment 1 ex. 
récemment envolé à Braine-l’Alleud le 26/06 et 2 ex. 
accompagnés de 2 adultes à Villers-la-Ville le 28/06. 
Les derniers jeunes sont observés à Waterloo le 24/08. 
Les 2 premiers migrateurs sont bagués à Nodebais le 
28/08.

Accenteur mouchet (Prunella modularis) : quelques 
juvéniles ont été mentionnés durant la période, le 10/07 
et entre le 23/07 et le 18/08 à Sart-Dames-Avelines et 
le 19/07 à Wauthier-Braine. Les premiers migrateurs - 
précoces - sont signalés le 21/08 et le 28/08 au poste 
de suivi de Marilles.

Rougegorge familier (Erithacus rubecula) : les premiers 
juvéniles sont signalés à partir du 01/08 à Sart-Dames-
Avelines et le 18/08 à Wauthier-Braine . La dispersion 
post-nidification débute le 23/08 à la station de baguage 
de Nodebais. © IRSNB 

Rossignol philomèle (Luscinia megarhynchos) : un ind. 
alarmant est entendu aux décanteurs de Genappe le 
19/06 où il était présent depuis le 07/05 : la nidification 
est probable ! A la station de baguage de Nodebais,1 
ex. le 15/08, 1 ex. le 16/08, 1 ex. le 17/08 et 1 ex. le 
27/08. © IRSNB

Gorgebleue à miroir (Luscinia svecica) : 1 ex. le 15/08, 1 
ex. le 16/08, 1 ex. le 18/08 et 1 ex. le 24/08 à la station 
de baguage de Nodebais. ©IRSNB

Rougequeue noir (Phoenicurus ochruros) : des jeunes 
au nid sont signalés à Villers-la-Ville le 08/07 (une 
2è nichée), à Marilles le 16/07 et à Braine-l’Alleud le 
28/07.

Rougequeue à front blanc (Phoenicurus phoenicurus) : 
le pic de migration est enregistré le 18/08 avec 28 
individus bagués à la station de baguage de Nodebais. 
© IRSNB

Tarier des prés (Saxicola rubetra) : les déplacements 
migratoires s’étalent sur les deux dernières décades 
d’août et la première du mois suivant. 

Tarier pâtre (Saxicola torquata) : premier juvénile observé 
le 03/06 à Lillois-Witterzée ; deux jeunes à l’envol le 
09/08 à Céroux-Mousty et enfin un juvénile présent le 
14/08 à Ramillies-Offus.

Photo : Sacha d’Hoop

Traquet motteux (Oenanthe oenanthe) : quelques 
migrateurs sont signalés durant la troisième décade du 
mois d’août.

Troglodyte mignon (Troglodytes troglodytes) :  pointons 2 
données de densité en une heure de parcours sur 1 
carré d’1 km² : 25 chanteurs à Lasne le 03/06 et 9 à 
Rebecq le 16/06.



Le Bruant Wallon - no 35 - juin 2017

13

Bouscarle de Cetti (Cettia cetti) : 10 contacts durant la 
période sur les sites classiques de Pécrot et Pécrot-
Chaussée mais aussi au Confluent à Rixensart et 
à Braine-le-Château. D’autres spots occupés au 
printemps (voir le Bruant Wallon n°34) ont sans doute 
été sous-prospectés comme en atteste l’observation 
ultérieure d’un oiseau à Rosières le 24/09. Un individu 
est bagué le 25/06 à Nodebais ©IRSNB. 

Locustelle tachetée (Locustella naevia) : malgré 5 cantons 
trouvés en mai, la nidification n’est probable que sur 
le site des Grands Prés à Gastuche (2 cantons) et 
possible sur un nouveau site, dans la réserve naturelle 
de Housta à Braine-le-Château. C’est la moins bonne 
des 3 dernières années. Migration à la station de 
baguage de Nodebais ©IRSNB :
 

Phragmite des joncs (Acrocephalus schoenobaenus) : 
aucun cantonnement mentionné. 
Migration à la station de baguage de Nodebais 
©IRSNB :
 

Rousserolle effarvatte (Acrocephalus scirpaceus) : un 
maximum de 16 cantons répertoriés aux décanteurs 
de Genappe en juin. Le transport de nourriture pour 
les jeunes est encore noté au lac de Louvain-la-Neuve 
le 16 août. Les 2 derniers chanteurs sont entendus à 
Genappe le 29/07. Migration à la station de baguage 
de Nodebais ©IRSNB :
 

Rousserolle verderolle (Acrocephalus palustris) : l’espèce 
est discrète et repérée grâce aux chanteurs surtout 
en juin où un maximum de 15 chanteurs est noté aux 
Grands Prés de Gastuche le 09/06. Le dernier chanteur 
est entendu à Genappe le 29/07. Migration à la station 
de baguage de Nodebais ©IRSNB :
 

Photo : Victor Claes - Hélécine

Rousserolle turdoïde (Acrocephalus arundinaceus) : 
capture exceptionnelle d’1 individu le 24/08 à Nodebais. 
©IRSNB

Vous êtes de plus en plus nombreux en Brabant 
wallon à photographier les oiseaux près de 
chez vous. Nous avons besoin de vous pour 
illustrer notre revue. Nous privilégions tous les 
clichés provenant de notre province. A envoyer 
à bw(AT)natagora.be. Merci d’avance.
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Hypolaïs polyglotte (Hippolais polyglotta) : observations 
sur 4 sites dont celles de 2 ex. à 2 reprises dans la 
réserve naturelle de Housta à Braine-le-Château. 
Toujours pas de preuve de nidification cependant.

Hypolaïs ictérine (Hippolais icterina) : autre espèce 
discrète dont le chant grinçant est encore entendu à 
18 reprises sur 13 sites en juin alors qu’il n’y a plus 
que 1 mention de chanteur en juillet. En supposant 
que tous les chanteurs notés cette année étaient bien 
cantonnés, le nombre de nicheurs détectés en Brabant 
wallon en 2016 s’élève à environ 25 couples (versus 
35 couples en 2015). Un seul individu est bagué à 
Nodebais le 18/08. ©IRSNB

Photo : Hervé Paques

Pouillot fitis (Phylloscopus trochilus) : des cantonnements 
sont notés sur 5 sites en juin et le dernier chanteur 
est entendu à Louvain-la-Neuve le 31/08. Le passage 
postnuptial se déroule à partir de la troisième décade 
de juillet et se poursuit durant tout le mois d’août 
jusqu’en septembre. Migration à la station de baguage 
de Nodebais ©IRSNB :
 

Pouillot véloce (Phylloscopus collybita) : 2 données de 
densité en une heure de parcours sur 1 carré d’1 
km² : 12 chanteurs à Lasne le 03/06 et 7 à Rebecq le 
16/06. Encore quelques chanteurs fin août jusqu’en 
septembre. Le passage postnuptial démarre début 
août et se poursuit tout le mois de septembre. 

Pouillot siffleur (Phylloscopus sibilatrix) : 3 chanteurs en 
juin au domaine Solvay à La Hulpe mais sans preuve 
de nidification.

Fauvette à tête noire (Sylvia atricapilla) : premier juvénile 
à Court-Saint-Etienne le 15/07. Encore quelques 
chanteurs fin août jusqu’en septembre. Migration à la 
station de baguage de Nodebais ©IRSNB :
 

Fauvette des jardins (Sylvia borin) : 45 mentions de 
chanteurs en juin. Relevons une donnée de densité : 
5 chanteurs à Genappe le 03/07. Un dernier chanteur 
est noté à Limal le 24/08. Migration à la station de 
baguage de Nodebais ©IRSNB :
 

Fauvette grisette (Sylvia communis) : la becquée est 
encore notée à Genappe le 24/07 et le dernier chanteur 
est entendu à Mélin le 26/07. Mouvement continu en 
août à la station de baguage de Nodebais avec de 1 à 
10 individus par jour. ©IRSNB

Fauvette babillarde (Sylvia curruca) : cette discrète 
fauvette chante encore un peu en juin où elle n’est 
plus mentionnée que sur 4 sites. Le dernier chanteur 
est entendu à Sart-Dames-Avelines le 07/07. Station de 
baguage de Nodebais : 1 ex. le 24/08, 1 ex. le 25/08 et 
1 ex. le 29/08. ©IRSNB
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Gobemouche gris (Muscicapa striata) : cette espèce 
discrète est cantonnée sur 9 sites. La becquée est 
observée à Rebecq le 24/07. Un individu est bagué à 
Nodebais le 27/08. ©IRSNB

Photo : Bernard Danhaive 

Gobemouche noir (Ficedula hypoleuca) : 1 ex. le 25/08 
et 1 ex. le 26/08 à la station de baguage de Nodebais. 
©IRSNB

Sittelle torchepot (Sitta europaea) : 1 donnée de densité 
en une heure de parcours sur 1 carré d’1 km² : 9 
chanteurs à Lasne le 03/06.

Grimpereau des jardins (Certhia brachydactyla) : 1 donnée 
de densité en une heure de parcours sur 1 carré d’1 
km² : 6 chanteurs à Lasne le 03/06.

Pie-grièche écorcheur (Lanius collurio) : fin de séjour 
le 01/06 du mâle aux Grands Prés à Gastuche où il 
résidait depuis le 11/05. Un autre mâle est encore 
observé à Longueville le 07/06 avant le démarrage 
de la migration postnuptiale et la mention d’un ex. à 
Tourinnes-la-Grosse les 16 et 17/08.

Choucas des tours (Corvus monedula) : à Tourinnes-
la-Grosse, le 15/07, un beau groupe d’environ 200 
ex. est observé en route vers le dortoir de la base 
de Beauvechain, tout comme en 2015. D’autres 
rassemblements sont signalés durant la période, 
notamment 300 ex. dans l’entité de Wavre le 15/07, 
200 ex. à Nodebais le 05/08, 200 ex. à Mont-Saint-
Guibert le 17/08.

Corbeau freux (Corvus frugilegus) : notons 1 groupe 
important de 80 ex. le 26/08 à Neerheylissem.

Corneille noire (Corvus corone) : un groupe attire 
particulièrement l’attention avec 130 ex. rassemblés à 
Nodebais le 05/08.

Etourneau sansonnet (Sturnus vulgaris) : 30 ex. sont 
observés, à Bossut-Gottechain, se dirigeant vers leur 
dortoir plusieurs soirs consécutifs aux environs du 
19/06. Le plus grand rassemblement, 250 ex., est 
signalé le 08/08 à Nodebais. Les premiers migrateurs, 
7 ex., sont vus lors d’une séance de suivi migratoire 
à Marilles le 28/08. Le dortoir aux décanteurs de 
Genappe, signalé durant la période précédente, n’est 
plus mentionné durant cette période.

Loriot d’Europe (Oriolus oriolus) : une seule observation 
de loriot, un chanteur le 27/06, à La Hulpe.

Moineau domestique (Passer domesticus) : des juvéniles 
sont observés à partir du 15/06 jusqu’au 28/08, cette 
dernière observation rapportant le nourrissage d’un 
jeune oiseau. Notons encore ce beau groupe de 50 ex. 
à Ramillies-Offus, le 28/07.

Moineau friquet (Passer montanus) : 2 beaux groupes 
de 42 ex. et 23 ex. sont notés à Waterloo, le 24/08. 4 
ex. sont observés en vol durant un suivi migratoire le 
28/08 à Marilles.

Pinson des arbres (Fringilla coelebs) : les premiers 
migrateurs en passage actif sont observés à partir du 
15/08.

Linotte mélodieuse (Carduelis cannabina) : une femelle 
transportant de la nourriture est observée le 10/08 à 
Chaumont-Gistoux. Au moins un juvénile est noté à 
Gentinnes  le 12/08. Quelques groupes de 10 ex. et 
plus sont observés régulièrement à partir de la mi-
août (migration). Ainsi un groupe de 40 ex. est vu à 
Piétrebais le 26/08. 

Chardonneret élégant (Carduelis carduelis) : les premiers 
migrateurs en passage actif sont notés le 21/08.

Verdier d’Europe (Carduelis chloris) : un premier juvénile 
est noté le 03/06. Des migrateurs en passage actif sont 
observés dès le 15/08.

Bouvreuil pivoine (Pyrrhula pyrrhula) : un juvénile, 
observé le 03/06 à Villers-la-Ville, atteste la nidification 
de ce beau fringille en Brabant wallon.

Grosbec-cassenoyaux (Coccothraustes coccothraustes) : 
aucune des 4 observations de grosbec durant la période 
n’offre un indice d’une possible nidification.



Le Bruant Wallon - no 35 - juin 2017

16

Bec-croisé des sapins (Loxia curvirostra) : 8 observations 
s’étalent entre le 19/06 et le 07/08. Notons un beau 
groupe de 7 ex. aperçu en vol à Wavre, le 16/07.

Bruant des roseaux (Emberiza schoeniclus) : une dizaine 
d’observations seulement de ce bruant, dont la majorité 
aux décanteurs de Genappe. Le nourrissage y est 
constaté le 17/07.

Photo : Philippe Selke

Bruant jaune (Emberiza citrinella) : les observations de 
chanteurs sont très nombreuses dans toute la province 
jusque fin août. Le transport de nourriture est noté à 
Chastre le 27/06 et 2 juvéniles sont aperçus à Waterloo 
le 31/08.

Bruant proyer (Miliaria calandra) : des chanteurs sont 
encore entendus jusqu’au 27/07, surtout dans les 
plaines de Hesbaye. Un ex. en migration est observé à 
Waterloo le 23/08.

Et chez nos voisins ?

Epinglons d’abord quelques oiseaux fort rares : un Aigle 
des steppes en vol NE le 18/08 à Ransart, 1 Marouette 
poussin du 11 au 14/07 à Het Vinne (Zoutleeuw), 1 Ibis 
falcinelle à Erps-Kwerps et 1 Labbe à longue queue le 
29/08 aux décanteurs de Hollogne-sur-Geer. 

Photo : Marouette poussin - Philippe Selke

Dans le prolongement du printemps, le début de l’été a 
encore vu des Cigognes noires, quelques observations 
de Busards cendrés dans les plaines agricoles, des 
Milans noirs et Milans royaux, et des Marouettes 
ponctuées.

La migration postnuptiale a également amené son lot 
de raretés ou semi-raretés chez nos voisins avec 1 
Balbuzard pêcheur à 3 reprises à Ransart, des Hérons 
pourprés, des Cigognes blanches (avec certains groupes 
importants comme ces 70 ex. le 27/08 à Gembloux), 
une quinzaine de Grues cendrées, des Pluviers dorés, 
des Pluviers guignards avec un maximum de 17 ex. à 
Ciplet, des Torcols fourmiliers, des Pipits rousselines et 
1 Bruant ortolan à Tienen.

Photo : Pluviers guignards - Victor Claes

Outre des espèces déjà nommées, les zones humides 
ont permis quelques belles observations. Dans la vallée 
de la Dyle, à Sint-Agatha-Rode  : de 1 à 3 Blongios 
nain du 30/07 jusqu’en septembre. Au Doode Bemde 
(Neerijse), 1 Blongios nain et 1 Nette rousse et 2 
Blongios nain à Oud-Heverlee.
Aux décanteurs de Tienen : 1 Nette rousse, 1 Grèbe 
esclavon pendant tout l’été, 1 Marouette ponctuée, 1 
Sterne caspienne et 1 Pie-grièche écorcheur.
Aux décanteurs d’Eghezée-Longchamps : 1 Bécasseau 
de Temminck, 1 Bécasseau cocorli, 1 Guifette noire et 1 
Mouette pygmée.
Aux décanteurs de Hollogne-sur-Geer : 3 Fuligules 
milouinans, 1 jeune Spatule blanche, 1 Bécasseau 
cocorli, 3 Bécasseaux minutes, 2 Guifettes noires et 3 
Rémiz pendulines.
A Het Vinne (Zoutleeuw) : 1 Blongios nain du 12/06 au 
27/08 et 1 Locustelle luscinioïde.
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Photo : Guifette noire - Bernard Danhaive 

Notons encore quelques belles observations éparses : 1 
Fuligule nyroca au parc du Rouge Cloître (Auderghem), 
1 Bihoreau gris à Glabbeek, 1 Héron garde-bœufs à 
Boignée, une quinzaine de Grues cendrées en vol 
vers le nord à Sint-Truiden, 1 Sterne pierregarin à 
Watermael-Boitsfort, 1 Huppe fasciée à Anderlecht, 2 
Guêpiers d’Europe à Rillaar et 1 Rousserole turdoïde à 
Wilsele (Leuven).

Photo : Guêpier d’Europe - Bruno Marchal

Espèces observées durant la période mais non détaillées 
dans les chroniques

Cygne noir, Cygne tuberculé, Oie cendrée, Oie à tête 
barrée, Canard colvert, Caille des blés, Faisan de 
Colchide, Grand Cormoran, Epervier d’Europe, Buse 
variable, Foulque macroule, Goéland argenté, Goéland 
brun, Pigeon colombin, Pigeon ramier, Chevêche 
d’Athena, Pic épeichette, Pic épeiche, Pic noir, Pic vert, 
Merle noir, Grive musicienne, Grive draine, Roitelet 
huppé, Roitelet à triple bandeau, Mésange à longue 
queue, Mésange nonnette, Mésange boréale, Mésange 
noire, Mésange huppée, Mésange charbonnière, 
Mésange bleue, Geai des Chênes, Pie bavarde.
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Le programme se décline sur 3 niveaux principaux : 

1) Le Réseau Nature

En commençant par les terrains communaux, •	
pour montrer l’exemple, les écoles communales, 
la maison communale ainsi que les parcs d’Orp 
et Jauche vont entrer dans le Réseau Nature. Ces 
terrains obtiendront le label dans un an, après 
avoir mis en place les recommandations faites 
suite aux expertises. Il sera question de semer des 
prairies fleuries, de planter des haies, d’adopter 
les entretiens des espaces verts au rythme de la 
nature.

D’autres sites relativement sauvages comme les bois •	
et les bassins d’orage feront également l’objet de 
certains conseils et aménagements pour préserver 
leurs richesses.

Photo : Bassin d’orage de Noduwez

2) Des logements pour les oiseaux

Dans les lieux visés par le Réseau Nature mais •	
aussi dans les églises par exemple, plus de 50 
nichoirs seront installés pour diverses espèces 
d’oiseaux (rapaces et passereaux) mais aussi pour 
les chauves-souris.

Deux nichoirs retransmettront même en direct les •	
images en vidéo sur internet. 

Protection

Le Plan ‘Oiseaux’ à Orp-Jauche : une 
convention inédite avec Natagora
Hervé Paques (texte et photos)

Tout a commencé lors d’un stand à la journée de l’abeille 
de Orp, en juin 2016. Hugues Ghenne, bourgmestre de 
la commune, demande à nous rencontrer pour discuter 
de certains projets.

Quelques mois plus tard, c’est tout un programme 
d’actions en faveur des oiseaux qui est mis sur 
pied. Un programme qui s’étale sur 3 ans, avec un 
investissement de 10.000 € par an de la part de la 
commune. Un effort suffisamment rare pour être 
souligné. Il est vrai que le constat est alarmant au 
niveau des oiseaux. Dans tous les milieux, le déclin est 
significatif mais les populations qui souffrent le plus 
sont celles des cultures. Et, justement, ces cultures 
forment une grande partie du paysage de la commune, 
en pleine Hesbaye. Une terre limoneuse parmi les 
plus fertiles d’Europe. Les chants d’oiseaux font partie 
intégrante de ces campagnes. Les perdre serait une 
catastrophe, la commune en est consciente et a donc 
décidé d’agir. 

Photo : École communale d’Orp

Cette convention sera portée par des bénévoles de la 
régionale Natagora Brabant wallon, appuyés par les 
équipes professionnelles de Natagora en ce qui concerne 
le Réseau Nature, les aspects communicationnels et 
l’expertise agro-environnementale. Nous avons aussi 
souhaité que les associations locales, la Petite Jauce 
et le GAL, soient également impliqués dans le projet.
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3) De la sensibilisation

Des conférences seront données sur différents •	
sujets comme les chants d’oiseaux, le jardin 
naturel, aider les oiseaux en hiver.

Chaque année, une exposition photo thématique •	
sera organisée et mettra à l’honneur les 
photographes et les oiseaux locaux.

Des itinéraires de balades, passant par les lieux •	
‘Nature’ de la commune seront conçus.

Des contacts seront pris avec les agriculteurs pour •	
améliorer le sort des oiseaux des cultures.

Des panneaux d’information expliqueront •	
les aménagements mis en place, la richesse 
ornithologique, les espèces menacées, etc.

Photo : Parc d’Orp

En plus de toutes ces actions spécifiques et conçues 
sur mesure pour la commune, le Plan ‘Oiseaux’ de Orp-
Jauche mettra à l’honneur des événements destinés 
au grand public que vous connaissez bien : l’Aube 
des oiseaux, le ‘Devine qui’ des jardins en hiver, le 
recensement des hirondelles et le suivi migratoire 
automnal. 

Un bel exemple inspirant à bien des égards. Nous en 
profitons pour remercier vivement, une nouvelle fois, 
la commune pour son initiative.

Coin des enquêteurs

Thierry Maniquet

Le point sur l’enquête Vanneau 
huppé

Dans notre dernier numéro, nous avons lancé une 
enquête sur la nidification du Vanneau huppé.

Où en sommes-nous ?

Globalement, les données enregistrées sur observations.
be témoignent d’une baisse très sensible du nombre 
de nicheurs.

L’enquête confirme également la difficulté de prouver la 
réussite d’une nidification, puisqu’à la mi-mai, seules 
trois observations d’une nichée ont été rapportées : 4 
jeunes récemment sortis du nid le 12 avril à Grand-
Rosière-Hottomont, 3 pulli à Walhain le 29 avril et 1 
pullus à Jandrain-Jandrenouille le 24 mai.

Photo : Vanneau huppé - Noduwez - Victor Claes

Ceci me permet au passage d’apporter un éclairage par 
rapport à l’article publié dans le numéro précédent.

J’y indiquais que lorsque les jeunes quittent le nid, ils 
ont tendance à se déplacer et à se regrouper ailleurs 
qu’à l’endroit de la nidification.



Le Bruant Wallon - no 35 - juin 2017

20

Vincent Bulteau rapporte à cet égard un témoignage 
éclairant : il y a quelques années, il avait bagué des 
pulli de 2-3 jours à Gottechain-Nodebais. Moins d’une 
semaine plus tard, ces oiseaux ont été contrôlés au 
Grand Brou à la limite entre Nodebais et Tourinnes-la-
Grosse, soit à 1400 mètres (en ligne droite par rapport 
à l’endroit de baguage). Ces oiseaux, incapables de 
voler, avaient donc traversé les champs et une chaussée 
pour se retrouver à cet endroit.

Indépendamment des nidifications réussies mentionnées 
ci-dessus, la nidification est notée comme probable à 
l’Ecluse et des territoires établis sont notés à Nil-Saint-
Vincent, aux décanteurs de Genappe, à Folx-les-Caves 
et à Chaumont-Gistoux.

Sur base des comportements notés par les observateurs 
ayant enregistré des données, on peut raisonnablement 
prendre en considération une grosse vingtaine d’autres 
cantonnements.

C’est évidemment fort peu. Même si les données 
enregistrées sur observations.be ne sont que partielles 
et même si la présente enquête n’a pas le caractère 
aussi systématique et organisé que celle menée à 
l’occasion de l’Atlas des oiseaux nicheurs de Wallonie , 
il est clair que nous sommes très loin des 630 couples 
estimés lors de celui-ci !

Nous vous invitons en tout état de cause à continuer à 
encoder vos données, en étant le plus précis possible 
sur les comportements observés.

Dans un prochain numéro, nous essaierons d’affiner 
l’analyse des données obtenues.

Une enquête Hors-nitho : appel à témoin 
pour le Lucane cerf-volant

Une fois n’est pas coutume, nous relayons une demande 
de la Direction de la Nature et de l’Eau du Service 
Public de Wallonie qui est à la recherche de données 
d’observations relatives à cet insecte remarquable dans 
le cadre du Life Nature intégré.

Le Lucane cerf-volant est le plus grand et le plus 
impressionnant de nos coléoptères. C’est aussi une 
espèce menacée et protégée en Wallonie. Comme 
pour toutes les espèces et tous les habitats Natura 
2000, les Etats membres sont tenus d’en assurer le 
maintien en bon état de conservation. Les données sur 
sa distribution sont fragmentaires. Cela est dû à son 
mode de vie essentiellement caché. En effet, la larve se 
développe durant plusieurs années dans le sol et lors 
de sa courte vie d’adulte, il ne sort qu’en soirée.

Présent autrefois dans le domaine Solvay, il n’y a 
plus été observé depuis plusieurs décennies. La plus 
proche colonie subsistant se trouve dans un quartier 
résidentiel de Boitsfort.

La période la plus favorable pour observer cette espèce 
est au coucher du soleil de mi-mai à août, avec un pic 
en juin (surtout lors de soirées orageuses).

Même si les chances de trouver cette espèce dans 
notre province sont minces, ce peut être l’occasion 
de belles sorties vespérales qui révéleront sans doute 
d’autres surprises.

Fiches disponibles :

h t t p : / / obse r va t o i r e .b i od i ve r s i t e .wa l l on i e .be /•	
enquetes/fiches/Fiche_Lucanus_cervus.pdf

http://biodiversite.wallonie.be/fr/lucanus-cervus.•	
html?IDD=50334707&IDC=3817

Photo : Lucane cerf-volant - Ben Sale

http://observatoire.biodiversite.wallonie.be/enquetes/fiches/Fiche_Lucanus_cervus.pdf
http://observatoire.biodiversite.wallonie.be/enquetes/fiches/Fiche_Lucanus_cervus.pdf
http://biodiversite.wallonie.be/fr/lucanus-cervus.html?IDD=50334707&IDC=3817
http://biodiversite.wallonie.be/fr/lucanus-cervus.html?IDD=50334707&IDC=3817
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Arrêt sur image

Pierre Peignois Je vous présente une de mes voisines de ... bureau 
de ce mois de janvier.
Mon assiduité au travail n’a sans doute pas été à 
son paroxysme pendant les quelques jours qui ont 
suffi à ces voisines “saisonnières” pour dévaliser le 
pommier.
Allez, je compte sur vous pour ne pas le dire à mon 
boss.

Ma voisine de bureau

Grive litorne
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Site de grand intérêt biologique

La réserve naturelle de Nysdam
Bernard Danhaive

Les 45 hectares du Domaine de Nysdam, situé en rive droite 
de l’Argentine à La Hulpe, représentent un site d’intérêt 
majeur pour le Brabant wallon. Ce site classé, qui fait partie 
du réseau Natura 2000, est une propriété privée. Il n’est 
accessible au public que lors des visites guidées ou des 
journées de gestion.

Le Bruant Wallon a eu l’opportunité de rencontrer 
Manu Prignon, conservateur, qui nous a parlé de « sa » 
réserve avec passion. 

Photo : Bernard Danhaive 

Un peu d’histoire…

C’est au XIVe siècle que Jan Brant, bâtard du duc de 
Brabant Jean III, établit son domaine de chasse en 
ce lieu. Plus tard, le site sera géré par les chanoines 
de Groenendael qui y feront aménager les étangs, 
construire des digues, ériger un moulin… Il sera ensuite 
fréquenté ou habité par de nombreuses personnalités 
influentes dont Charles Quint, Charles Bailly ou Charles 
de Lorraine. 

C’est durant la période qui a suivi que les grands 
domaines de la région se sont constitués.

En 1944, son dernier occupant, le baron Pierre de 
Caters, décéda et le domaine fut laissé à l’abandon à 
la mort de sa veuve en 1960, et cela durant près de 
trente ans.

En 1989, la gestion des lieux fut confiée à Natagora via 
un bail emphytéotique.

Lorsque Manu Prignon prit en charge la gestion de 
la réserve, un travail de restauration considérable 
l’attendait. L’objectif de Natagora fut dès le début de 
rétablir une diversification propice à la biodiversité.

De gros travaux furent réalisés au début des années 2000 
par des équipes travaillant sur des projets pédagogiques 
ou de réinsertion sociale et professionnelle. Et cela, 
avec l’appui financier de la Province.

La réserve

Couvrant une superficie de 45 hectares, Nysdam est 
la plus grande réserve Natagora du Brabant wallon. 
Le domaine est constitué d’une mosaïque de biotopes 
différents qui abritent de nombreuses espèces animales 
et végétales. Ceci fait de Nysdam un observatoire 
privilégié de la biodiversité en Brabant.

Elle est constituée de bois (feuillus et résineux), de 
prairies, d’un verger, de marais et d’étangs.

Fragilité du site
Mais le maintien de cette biodiversité est un exercice 
périlleux ! Cette incroyable diversité n’est possible que 
grâce au strict respect de la quiétude du domaine, 
non accessible en dehors des visites guidées, grâce 
aussi à une gestion réfléchie du patrimoine naturel et 
paysager. L’envasement de l’étang principal représente 
aussi une menace. 

Espèces abritées par le site

Les zones humides constituées de deux étangs et d’un 
marais

C’est ici qu’on peut entendre les « rires » caractéristiques 
du Grèbe castagneux  , très exigeant quant à la qualité 
des eaux, ou les cris inquiétants du discret Râle d’eau 
dont les roselières du site accueillent une importante 
population. Les hôtes habituels des roselières s’y 
retrouvent également : Rousserolle effarvatte, Bruant 
des roseaux et Phragmite des joncs.  Une population 
de Grandes Aigrettes  utilise le site comme dortoir. 
Plusieurs espèces de limicoles peuvent s’y rencontrer : 
Chevaliers culblanc, guignette, aboyeur, gambette ou 
Combattant varié.

Photo : Chevalier guignette - Vincent Rasson 
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De nombreux anatidés y passent l’hiver ou y nichent, 
rassurés par la tranquillité des lieux : Fuligules milouin 
et morillon, Canards souchet, siffleur ou chipeau, 
Garrot à œil d’or, Sarcelles d’été et d’hiver, Nette 
rousse, Tadornes de Belon et casarca. 

A ce sujet, une campagne de détection de la grippe 
aviaire se déroule à l’étang du Gris Moulin depuis dix 
ans. Elle est menée par l’Institut royal des Sciences 
naturelles de Belgique.

Les eaux peu profondes attirent également de 
nombreuses libellules dont la rare Libellule fauve. La 
non moins rare Pesse d’eau s’épanouit en plusieurs 
endroits du marais. Le martin-pêcheur y guette ses 
proies.

En fin d’été, le Faucon hobereau peut être vu, chassant 
les libellules ou les hirondelles.

Et le Balbuzard pêcheur vient y faire des incursions 
pour se constituer des réserves. 

Photo : Bernard Danhaive

Le massif forestier entrecoupé de prairies fauchées ou 
pâturées

Des vaches rustiques (de race highland) participent au 
maintien de zones ouvertes entre les parties boisées. 
Les arbres centenaires des forêts vieillissantes sont le 
royaume des pics dont on dénombre 5  espèces.

Les rapaces sont également fort bien représentés : 
faucons, Buses variables, Eperviers d’Europe, Autours 
des palombes et même Bondrées apivores se partagent 
le lieu avec les Chouettes hulottes . Les mammifères, 
enfin,  trouvent ici la quiétude nécessaire pour se 
reproduire.

Photo : Autour des palombes - Vincent Rasson

Evolution récente

En 2014, des travaux importants ont été réalisés, 
consistant principalement en la conversion de 
plantations de résineux en boisements feuillus 
spontanés ou en milieux ouverts.

Concrètement, il a été procédé à l’élimination d’une 
partie des Mélèzes du Japon et d’épicéas avec 
recréation de lisières et de clairières, à la restauration 
d’une lande à bruyères et d’une prairie humide.

Depuis lors, les zones dégagées ont été progressivement 
recolonisées avec, en corollaire, une diversification 
de la faune. Les tas de branchages ont par exemple 
favorisé le retour d’amphibiens et de mammifères.

Pour lutter contre l’envasement, une modification de la 
hauteur d’eau de l’étang du Gris Moulin est pratiquée. 
La différence de hauteur de 35 cm entre l’hiver et l’été 
a eu un impact très positif sur la fréquentation du site 
par les migrateurs.

Gestion du site

Des équipes de bénévoles participent régulièrement à 
l’entretien du site : des travaux sont organisés deux fois 
par an, en février et en novembre, et des opérations 
de « team building » d’entreprises s’y déroulent 
régulièrement.

Conclusion

Malgré le caractère privé du site, il est donc possible d’y 
accéder en participant à sa gestion. Il est envisageable 
également, en contactant le conservateur, de demander 
l’organisation de visites de groupes.
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Promenons-nous ...

près de Nivelles
Texte : Claire Fery et Patricia Cornet

Cette balade forme une boucle de 6,5 km autour de 
Monstreux, petit village aux confins du Brabant wallon 
et du Hainaut, qui fait aujourd’hui partie de l’entité 
de Nivelles, dans l’ouest de la Province. Le parcours 
n’est pas accessible aux personnes à mobilité réduite 
et voitures d’enfants.

(1) La balade commence à l’église de Monstreux.  
Bergeronnette grise, Moineau domestique, Etourneau 
sansonnet, Tourterelle turque, Corneille noire, Choucas 
des tours, Faucon crécerelle, … sont souvent présents 
aux alentours. Face à l’église, empruntons la rue du 
Gendarme vers la droite. 

Photo : Vue sur Bornival depuis le début du sentier - Paul Cnockaert

(2) Arrivés à proximité d’une grosse ferme, prenons à 
droite. Un sentier, bordé de buissons fort accueillants pour 
les oiseaux et surplombant des prairies et la Thines, nous 
tend les bras. Suivons-le. En saison, concert de chants : 
Fauvette à tête noire, Fauvette grisette, Pouillot véloce, 
Merle noir, Troglodyte mignon, Pinson des arbres, 
Bruant jaune, …
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Des empreintes de blaireau et de chevreuil  apparaissent 
de temps à autre sur le sentier.

Un peu plus loin, sur la gauche, nous observons un 
affleurement rocheux : du schiste silteux rougeâtre en 
haut, du poudingue rouge violacé en bas. La différence 
de structure est visible.

(3) Le sentier se rapprochant de la rivière, nous avons 
l’occasion de franchir un petit portique vert sur la droite pour 
nous retrouver dans une prairie bordant la Thines. Passons-y 
quelques instants. Peut-être aurons-nous la chance 
d’observer quelques oiseaux : Sarcelle d’hiver, Canard 
colvert, Gallinule poule-d’eau, Foulque macroule, 
Héron cendré, Pic vert, Bergeronnette des ruisseaux, 
Grive musicienne, etc. Un Chevalier culblanc y a déjà 
été aperçu !

Reprenons notre chemin qui longe la Thines. A gauche, le 
bois du Planti qui se colore de jaune, de blanc, de 
bleu, suivant la saison. En effet, on peut y admirer de 
grands tapis de jonquilles, d’anémones, de jacinthes. 
Quelques nouveaux chants se font entendre : 
Rougegorge familier, Grimpereau des jardins, Sittelle 
torchepot, … Le Pic épeiche nous signale sa présence 
par des cris ou des tambourinements.

Photo : Sittelle torchepot - Patricia Cornet

(4) Un peu plus loin, avant le ruisseau, faisons un court 
aller-retour sur le chemin qui part sur notre gauche. On y 
trouve la « mare aux mésanges » où nous pouvons 
admirer de nombreuses mésanges, principalement des 
Mésanges bleues. D’autres oiseaux peuvent également 
se faire entendre ou admirer : Geai des chênes, Buse 
variable, Pic vert, … 100 à 200m plus loin, c’est une 
vraie « prairie » d’Ail des ours qui attire notre regard. 

Il est temps maintenant de faire demi-tour et de reprendre le 
chemin que nous avons quitté pour quelques instants.

Après la traversée du ruisseau, nommé « Pont-à-Mousson », 
à pieds secs, nous vous rassurons, suivons le chemin 
principal, vers la droite. Nous sommes maintenant dans le 
bois de l’Hôpital. Encore quelques tapis de jonquilles, 
d’anémones, de jacinthes, en saison, avant d’arriver à 
proximité d’un champ.

Photo : Jacinthes au mois de mai - Paul Cnockaert

(5) Un petit sentier, sur notre gauche, longe la lisière du 
bois et le champ, et nous mène jusqu’à une route en terre

(6) que nous prenons vers la droite. Regardons autour 
de nous et restons à l’écoute ! Le Roitelet huppé et la 
Mésange huppée fréquentent volontiers les conifères. 
La Buse variable peut être aperçue cerclant au-dessus 
de nous.

La route en terre se transforme en une route asphaltée entourée 
de champs : c’est la Chaussée de Soignies, d’où nous avons 
une magnifique vue sur le paysage environnant et sur 
la tour du plan incliné de Ronquières, au loin.

(7) Continuons la route vers la droite : c’est la Chaussée 
de Bornival, puis la rue Félicien Canart, qui nous emmène vers 
un pont sur la Thines. De nombreux oiseaux fréquentent 
les lieux restés un peu sauvages.

(8) Tournons à droite après le pont sur la rue du 
Bois d’en Bas. Un ancien moulin, la Thines que nous 
longeons à nouveau, une zone boisée, où nous aurons 
peut-être la chance d’apercevoir le Bouvreuil pivoine 
ou la Mésange nonnette, de belles zones de friche, un 
vieux pont en pierre sous lequel  la Bergeronnette des 
ruisseaux ou le Martin-pêcheur d’Europe feront une 
courte apparition, une ancienne carrière, des haies 
accueillantes pour les oiseaux, …  agrémentent notre 
promenade. 

Tout droit, ça monte !
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(9) En haut de la montée, prenons à droite : un 
chemin bien large avec vue sur la Ferme du Castia, 
parfois nommée Château de Bornival. Bruant jaune, 
Tourterelle turque, Pie bavarde, Hirondelle rustique, … 
nous accompagnent. 

Continuons sur la rue du Bois d’en Bas. Sur notre gauche, 
nous apercevons une chapelle et un sentier menant au 
centre de Bornival, en passant par le « Trou de Mon 
Cul ». Cependant continuons tout droit. Quelques Grives 
litornes pourraient signaler leur présence. Dans la 
montée, à gauche, nous pouvons voir un affleurement 
de schiste gris-verdâtre. L’autre côté de la rue nous 
offre une belle vue sur notre point de départ, l’église 
de Monstreux. 

Photo : Vue sur Monstreux depuis Hiernoulet - Paul Cnockaert

La rue du Bois d’En Bas devient le chemin Hiernoulet. A 
gauche, dans les grands arbres, nous pouvons parfois 
entendre le Grimpereau des jardins. Le Chardonneret 
élégant fréquente plutôt les jardins à l’arrière des 
maisons.

(10) Au carrefour, prenons à droite pour rejoindre notre 
point de départ. Mais n’allons pas trop vite et admirons 
la façade spéciale de la maison qui se trouve au coin 
de la rue : elle est recouverte de marbrite. Du pont sur 
la Thines, nous pourrons peut-être apercevoir quelques 
oiseaux d’eau, avant de terminer notre balade.

Nous remercions vivement Paul Cnockaert, qui nous a 
fait connaître ce beau coin de notre province.

Agenda des activités de la Régionale 
Natagora Brabant wallon
Agenda complet régulièrement mis à jour sur www.
natagora.be/brabantwallon

SAMEDI 17 JUIN

Insectes & Cie

Evénement festif dans le cadre du Printemps sans 
pesticide, pour tous les âges, à la découverte du 
monde des insectes sauvages et autres invertébrés de 
nos campagnes.

Informations sur les jardins naturels (Réseau Nature), 
apiculture, vie du sol, zones humides, ... et surprise en 
soirée obscure !

Une douzaine de stands d’associations naturalistes et 
environnementales vous accueille.

Au programme : animations diverses, dégustations, 
conseils, bricolages nature, jeux, accro-branche, 
bookshop Nature et Jardin,bar, petite restauration bio, 
etc.

Promenades guidées dans un site Réseau Nature, 
expositions photos, initiation à la photo macro, 
projections, conférences, observations nocturnes.  

Programme complet et affiche de l’événement sur le site 
web de la régionale www.natagora.be/brabantwallon.

Réservation recommandée pour les activités hors 
stands.

Où : Ferme de l’abbaye de Villers-la-Ville, 24 rue 
Speeckaert à Villers-la-Ville

Parking visiteurs  rue Speeckaert + parking PMR à la 
ferme.

Durée : de 14h à 24h

Entrée et participation aux activités gratuites. Accès 
PMR : Oui

Contact : samyndidier(at)hotmail.com

www.natagora.be/brabantwallon
www.natagora.be/brabantwallon
www.natagora.be/brabantwallon
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SAMEDI 24 JUIN (1 journée)

Journée de l’Hirondelle et du Martinet (La Hulpe)

Safari urbain à la découverte des hirondelles et martinet, 
Stand Natagora, Jeu du Martinet, Conférences et 
Promenade crépusculaire.

Dans le cadre de “L’été au Village” organisé par la 
Commune de La Hulpe.

Activités gratuites!

Où : Avenue des Combattants à 1310 La Hulpe

Horaire : de 9h à 22h30.

Programme complet et affiche de l’événement sur le site 
web de la régionale www.natagora.be/brabantwallon.

Contact : Véronique Gontier : 02/634.30.90 ou 
veronique.gontier(at)lahulpe.be

DIMANCHE 18 JUIN (1/2 journée)

Entretien des chemins à la réserve du Marais de 
Genneville 

Débroussaillement, fauchage des sentiers qui traversent 
la réserve. 

Emporter bottes, gants de travail et pique-nique.

RDV 10h00 Rue Mont-à-Lumay (entrée au niveau du 
n°52) à Saint-Remy-Geest (Jodoigne), fin prévue vers 
14h00. 

Inscription souhaitée au plus tard la veille.

Gratuit. Contact : Hervé Paques 0497/97.02.36 ou 
herve.paques(at)gmail.com

SAMEDI 1er JUILLET (1/2 ou 1 journée)

Gestion au « Refuge Naturel RNOB » de la Marache

Initiation à la fauche manuelle et/ou ramassage du foin 
(fauche d’une prairie)

Emporter bottes, gants de travail, pique-nique 
éventuel.

RDV à partir de 10h, en face du restaurant “LES 3 
CANARDS”, hameau de la Marache (Lasne, Ohain).

Gratuit. Contact : Noël De Keyzer  0475/74 53 49 ou 
dekeyzer.meno(AT)gmail.com

DIMANCHE 30 JUILLET (1/2 journée)

Fauche estivale à la réserve du Marais de Genneville : 
place aux fleurs !

Débroussaillement, fauchage des zones propices à la 
flore des prairies humides. 

Emporter bottes, gants de travail et pique-nique.

RDV 10h00 Rue Mont-à-Lumay (entrée au niveau du 
n°52) à Saint-Remy-Geest (Jodoigne), fin prévue vers 
14h00. 

Inscription souhaitée au plus tard la veille.

Gratuit. Contact : Hervé Paques 0497/97.02.36 ou 
herve.paques(at)gmail.com

DIMANCHE 10 SEPTEMBRE (1/2 journée)

Entretien de la réserve du Marais de Genneville

Réouverture des mares, fauche des sentiers et de la 
roselière et gestion des saules. 

Emporter bottes, gants de travail et pique-nique.

RDV 10h00 Rue Mont-à-Lumay (entrée au niveau du 
n°52) à Saint-Remy-Geest (Jodoigne), fin prévue vers 
14h00. Inscription souhaitée au plus tard la veille.

Gratuit. Contact : Hervé Paques 0497/97.02.36 ou 
herve.paques(at)gmail.com

SAMEDI 16 SEPTEMBRE (1/2 ou 1 journée)

Gestion au « Refuge Naturel RNOB » de la Marache

Initiation à la fauche manuelle et/ou ramassage du 
foin (fauche d’une prairie) ; emporter bottes, gants de 
travail, pique-nique éventuel.

RDV à partir de 10h, en face du restaurant “LES 3 
CANARDS”, hameau de la Marache (Lasne, Ohain). 

Gratuit. Contact : Noël De Keyzer  0475/74 53 49 ou 
dekeyzer.meno(AT)gmail.com

www.natagora.be/brabantwallon
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DIMANCHE 24 SEPTEMBRE (autres dimanches possibles 
sur demande)

Suivi migratoire à Marilles 

Observation de la migration des oiseaux sur le plateau 
entre Marilles et Noduwez. Initiation à la reconnaissance 
des cris et du vol des migrateurs. Emporter jumelles et/
ou longue-vue.

RDV au lever du soleil, Rue Henri Vannier 12, 1350 
Orp-Jauche (50.716070, 4.963661), fin prévue vers 
12h00.  

Inscription requise au plus tard le lundi qui précède.

PAF : Gratuit pour les membres Natagora, 3€ pour les 
non-membres.  

Contact : Hervé Paques 0497/97.02.36 ou herve.
paques(at)gmail.com

DIMANCHE 1er OCTOBRE (1 journée)

Gestion de la réserve naturelle du Carpu

Débroussaillement, fauchage, avec brève visite guidée 
de la réserve. Emporter gants et pique-nique, bottes 
conseillées.

RDV 10h00 avenue Nicodème (en face du n°37) à 1330 
Rixensart, fin prévue vers 15h30. Inscription souhaitée 
au plus tard la veille.

Possibilité de chercher des participants voyageant en 
train à la gare de Genval (prévenir J. Taymans)

Gratuit. Contact : Julien Taymans 0485/14.69.47 ou 
julien.taymans(AT)natagora.be

DIMANCHE 15 OCTOBRE (autres dimanches possibles 
sur demande)

Suivi migratoire à Marilles 

Observation de la migration des oiseaux sur le plateau 
entre Marilles et Noduwez. Initiation à la reconnaissance 
des cris et du vol des migrateurs. Emporter jumelles et/
ou longue-vue.

RDV au lever du soleil, Rue Henri Vannier 12, 1350 
Orp-Jauche (50.716070, 4.963661), fin prévue vers 
12h00.

Inscription requise au plus tard le lundi qui précède.

PAF : Gratuit pour les membres Natagora, 3€ pour les 
non-membres.

Contact : Hervé Paques 0497/97.02.36 ou herve.
paques(at)gmail.com

SAMEDI 11 NOVEMBRE (1 journée)

Gestion de la réserve naturelle de Nysdam.

Travaux divers, notamment taille et élagage des arbres ; 
emporter gants de travail, bottes, pique-nique éventuel, 
scie et/ou sécateur.

RDV à 10h00 à l’entrée du Parc Solvay, Chaussée 
de Bruxelles à La Hulpe. Fin des activités à votre 
convenance. 

Gratuit. Contact : Manu Prignon 0478/56.29.55

DIMANCHE 12 NOVEMBRE (1 journée)

Gestion de la réserve Darquenne (Braine-le-Château)

Ramassage du produit de fauche, coupe des 
pruneliers.

Emporter gants, bottes, pique-nique et éventuellement 
scie et/ou sécateur

RDV à 9h30 rue Nicolas Baudinne (après la STEP) à 
Braine-le-Château ; fin prévue vers 16h. Inscription 
souhaitée.

Gratuit. Contact : Gérard Pasteleur 0476/88.15.41 ou 
gerard.pasteleur(AT)skynet.be

SAMEDI 25 NOVEMBRE (1/2 ou 1 journée)

Gestion au « Refuge Naturel RNOB » de la Marache

Divers travaux, notamment la taille d’arbres têtards. 

Emporter bottes, gants de travail, pique-nique 
éventuel.

RDV à partir de 10h00, en face du restaurant “LES 3 
CANARDS”, hameau de la Marache (Lasne, Ohain). 
Bienvenue aussi plus tard, fin à votre convenance.

Gratuit. Contact : Noël De Keyzer 0475/74 53 49 ou 
dekeyzer.meno(AT)gmail.com
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La Régionale Natagora Brabant wallon, 
en quelques lignes…
Le but de la Régionale Natagora Brabant wallon est de 
rassembler toutes les personnes qui désirent s’investir 
dans l’organisation d’activités d’information et de 
sensibilisation du public à la nature, ainsi que dans le 
partage des connaissances naturalistes et la découverte 
de la nature. Par exemple, activités d’observation de la 
faune et de la flore locales, protection de sites naturels 
tels que les zones humides et les batraciens qui y 
vivent, promotion de l’accueil de la nature au jardin, 
etc. Ces activités sont développées dans un souci 
constant de formation et d’éducation, mais aussi de 
communication et d’écoute du public et des acteurs 
socio-économiques locaux. 

La Régionale s’organise en différents Pôles d’action. 
Actuellement, il en existe plusieurs : 

Ornitho•	
Mammifères•	
Vigilance•	
Sensibilisation •	
Invasives  •	
Jardin naturel•	
Communication •	

De plus amples informations sont disponibles sur son 
site internet  : http://www.natagora.be/brabantwallon 
Si vous êtes intéressés de participer plus activement 
à nos activités, contactez-nous par email à l’adresse 
bw(AT)natagora.be (en remplaçant le (AT) par @). 

Le Forum de discussion NatagoraBW

Afin de permettre le partage des nombreuses 
observations ornithologiques, mais aussi naturalistes au 
sens large, effectuées en Brabant wallon, un outil est à 
votre disposition  : le forum de discussion NatagoraBW. 
Les thèmes abordés sur ce forum sont divers et 
variés  : comptes-rendus d’observations ou partage 
d’expériences et d’informations, etc. Ces thèmes 
doivent concerner la nature au sens large en Brabant 
wallon : la biodiversité, l’ornithologie, l’herpétologie, la 
mammalogie, l’entomologie, la botanique, la mycologie 
ou encore l’aménagement du territoire, les enquêtes 
publiques concernant des projets susceptibles d’avoir 
un impact sur la nature, etc. 

NatagoraBw sur Facebook

La Régionale Natagora Brabant wallon a sa page 
Facebook !

Loin de remplacer le site web de la Régionale et 
les divers forums de discussion, cet outil se veut 
complémentaire.

Facebook permet une approche plus dynamique qu’un 
site web. Nous ne manquerons pas de diffuser des 
informations qui -nous l’espérons- inciteront le lecteur 
à aller voir le site web pour plus de détails.

Ce sera aussi l’occasion de l’inviter à participer aux 
nombreuses activités de la Régionale et parfois, de 
lancer des appels pour se mobiliser face à certaines 
menaces à l’encontre de la Nature en Brabant 
wallon. 
Cette page sera un espace d’expression pour tous. 
Vos photos Nature, vos expériences et commentaires 
seront les bienvenus. 

Si vous avez un compte Facebook, n’hésitez pas à nous 
rejoindre, vous abonner à notre page, et la diffuser à 
vos contacts.

Si vous n’êtes pas sur Facebook (c’est votre droit!), 
il vous est tout de même possible de consulter la 
page, via le lien suivant : https://www.facebook.com/
natagorabw

Venez y jeter un coup d’oeil de temps à autre ;-)

http://www.natagora.be/brabantwallon
https://www.facebook.com/natagorabw
https://www.facebook.com/natagorabw

